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Extrait du journal de la Société nationale d'Horticulture * 

de France, cahier de mai, pages 306 à 315 



Note sur les Importations et les Exportations de Produits 
HORTICOLES de 1884 à 1886 (1), 



par M. Cii. JoLY. 



J'ai extrait, depuis plusieurs années (2), des « Documents 
officiels publiés par TAdministration des Douanes » et de 
V Annuaire du Ministère du Commerce, les chiffres qui peuvent 
intéresser THorticulture générale. Comme je Tai déjà fait 
remarquer, il ne faut attacher à ces chiffres qu'une importance 
relative, car il est bien difficile d'évaluer une production et un 
commerce qu'influencent si fortement les circonstances clima- 
lériques, les parasites végétaux et animaux, etc. Il faut, en 
outre, tenir compte de l'apathie humaine pour donner des 
chiffres, et surtout des intérêts privés qui cherchent à cacher la 
production de chacun ; mais ces études sont un premier jalon 
pour obtenir à l'avenir des statistiques plus exactes sur ce qui 
est certainement aujourd'hui Tune des premières sources de la 
richesse du pays. En effet, bien que, dans les Concours régionaux, 
nous voyions tous les ans des progrès dans l'élevage du bétail 
et dans Temploi des machines, il est hors de doute que, depuis 
trente ans, la production horticole a fait plus de progrès que la 
production agricole. 

(«) Voir /ourmU de féYrler 1876, août ^880, février et seplerobre \Ui 
et mars 4884. ^ , 
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Ce qui frappe surtout au premier abord, quand on envisage 
la question qui nous occupe, ce sont les chiffres suivants : 



OBJETS D'ALIMENTATION 


IMPORTATIONS 


EXPORTATIONS 


1883 


1884 


1885 


1866 


1883 


1884 


1885 


1886 


1638 


1438 
Millj 


1455 
ons. 


1528 


849 


783 750 
Millions. 


770 



Heureusement pour nous que, quand on consulte les chiffres 
de notre commerce en objets fabriqués, notre exportation est 
bien supérieure à Fimportation ; mais il n'en est pas moins vrai 
que, pour Talimentation proprement dite, et si Ton en excepte 
les produits que nous ne pouvons pas tirer de notre sol, comme 
le Coton et le Café, il est triste de penser qu'il faut acheter à 
ses voisins du bétail, des céréales, des vins et cent autres choses 
que nous pourrions produire nous-mêmes grâce au climat dont 
nous jouissons; et cela, nous le ferons, quand notre Agriculture, 
payant moins d'impôts^ plus éclairée et mieux outillée^ sera ce 
qu'elle doit être. Or, dans l'état actuel des choses, c'est nous 
qui, à surface égale, produisons, en moyenne, le moins de blé, 
soit 15 à 16 hectolitres par hectare. En somme, pour notre 
alimentation, nous sommes tributaires de l'étranger pour 7 à 
800 millions annuellement. 

On se fait, chez nous, une étrange illusion en ce qui concerne 
l'avenir de notre Agriculture. Quand on a discuté pendant trois 
semaines pour mettre un droit sur Timportation du blé, quand 
on a décrété une Exposition universelle qui, tout en prouvant 
notre goût, pourra permettre à nos voisins de copier nos dessins 
et nos procédés industriels, on croit qu'on tient le progrès. 
Hélas ! le mal vient de causes tellement complexes que la 
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présente génération n'en verra pas la fin. Il fiant avoir parcouru 
ces immensités dé territoires vierges, de sols fertiles, au Canada, 
aux États-Unis, en Australie, pour se rendre compte de la 
concurrence qui nous attend, quand le climat favorise Témigrant 
au lieu de Tabattre, comme il le fait dans certaines colonies, et 
quand des modes de transport perfectionnés suppriment ce qui 
pouvaît nous protéger ! Véloignement. Si nous prenons la 
production du blé aux États-Unis seulement, nous voyons, 
d'après le Rapport du département de l'Agriculture pour 1886, 
qu^l y a eu un million d'hectares mis en plus en culture, et une 
augmentation de 36 millions d'hectolitres dans la production. 
Ajoutons, pour compléter ce qui a rapport aux États-Unis, que, 
d'après le Report of the internai and externat Commerce of thé 
U. S, en 1887, publié par le « Treasury Department », on 
a exporté en 1886, en : 

Pommes soumises à la dessiccation. . . doU. 548. 43i 

Pommes fraîches . . doU. 4.810.616 

Pommes conservées par le procédé 

Appert ou autres doU. 649.368 



Soit, dolL 3.308.318 

en Pommes seulement, ou pour plus de 17 millions de francs. 
On ne saurait donc trop le répéter, la grande culture est 
éminemment propre aux pays neufs, comme le Canada, les 
États-Unis, la République Argentine, Tlnde, l'Australie, pays 
à grandes surfaces, avec des sols vierges, des impôts minimes, 
des facilités de toutes sortes pour les transports et pour l'emploi 
des machines. A ces pays, la production extensive (1), à nous 



(1) Pour donner une idée de la seule production du mouton dans 
quelques pays, je citerai la Nouvelle-Zélande qui, avec une popula- 
tion de 550,000 âmes seulement, compte 14 à 15 millions de moutons. 
L'Australie en possède plus de 60 millions. Une chose est à remarquer 
dans ce dernier pays, comme en Californie : tous deux ont pris d*abord 
un essor immense par la découverte de leurs mines d*or qui^ en 
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la production intensive, légumière, florale et fruitière. C'est 
pourquoi, en France, l'Horticulture, qui est surtout Tart de 
tirer un grand produit d'un petit espace, est appelée tous les 
jours à prendre plus d'importance. Elle a pris enfin sa place 
dans les Concours régionaux : ses Écoles et ses Sociétés se multi- 
plient; les encouragements lui viennent de toutes parts; mais il 
reste encore beaucoup à faire. Prenons un seul exemple, celui 
de la Pomme de terre, qui a commencé par être un produit 
horticole. D'après la dernière « Statistique de la France » publiée 
en ^883, nous voyons que nous n'avions que 560,000 hectares 
plantés en 4845; en 1883, il y en avait IjSiT^OOO hectares, 
produisant 135 millions d'hectolitres, soit environ 400 hecto- 
litres à l'hectare, au prix moyen de 5 fr. 35, ce qui élève cette 
production à 716 millions de francs. 

L'Allemagne, soit dit en passant, en produit à elle seule 250 
millions d'hectolitres. 

Un tableau assez triste à contempler est celui de la produc- 
tion de nos vignobles. On sait que c'est là une des sources les. 
plus riches de revenus pour l'État comme pour les particuliers. 
D'après l'Administration des contributions indirectes, nous 
trouvons les chiffres suivants pour la production vinicole : 

Hectolitres en 4840 27 millions. 

— 4850 39 - 

— 1860 45 — 

— 1870 54 — 

— 4875 83 — 

— 4880 29 — 

■^ 4885 28 — 



Australie seulement, ont produit plus de 7 milliards; mais les deux 
pays reviennent à la véritable, à la plus solide, à la plus durable de 
toutes les richesses, à TAgriculture ; les mines ne passent plus qu'en 
seconde ligne. Partout, comme aux États-Unis, on a commencé les 
villes par une église, une école et une banque, ce qui correspond aux 
trois besoins de Thomme : l'idéal, l'instruction et les affaires, c'est^- 
dire les trois besoins moraux, intellectuels et physiques de notre 
triple nature, 
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Cette môme année 1885, Tltalie nous montre un accroisse- 
ment considérable dans son commerce de Raisins avec l'étranger. 
De 46,0(»0 quintaux en 1871, l'exportation s'était élevée à 
288,000 quintaux en 1885, pour TAllemagne, la France, la 
Belgique, etc. En outre, elle a produit, en 1886, 35 millions 
d'hectolitres de vins et l'Espagne 24 millions. Chez nous, de 
834,000 hectolitres en 1879, notre importation s'est élevée, en 
1886, à près de 11 millions d'hectolitres, surtout d'Espagne, 
tandis que nos exportations sont tombées de 3 millions d'hecto-» 
litres, en 1879, à 2,700 en 1886. 

Voici, du reste, le tableau de nos importations de vins. 



PROVENANCE 


1884 


1885 


1886 


Espagne (hectolitres). . . 
Italie — 
Algérie et autres pays . . 

Totaux (hectol.).. 


5.101.0J0 

2.146.068 

744.530 


5.609.891 

866.701 

1.556.225 


6.289.766 

1.788.277 
2.778.457 


7.991.608 


8.032.817 


10.856.736 



Passons maintenant à l'examen des produits purement horti- 
coles. Les chiffres pour l'importation sont ceux du commerce 
spécial , c'est-à-dire ceux des marchandises livrées à. la consom- 
mation et, pour l'exportation, ceux des marchandises françaises 
exportées. 

Ce qui frappe dans le tableau de nos importations, c'est le 
chiffre des Raisins qui nous viennent de Grèce, de Turquie et 
d'Espagne, pour la fabrication de vins chez nous. Quant aux 
exportations, on voit que nos fruits de tout genre ne donnent 
lieu qu'à un commerce de peu d'importance, si l'on envisage les 
conditions climatériques où nous sommes placés. 

Il s'est fait autour de nous une révolution complète dans 
toutes les industries. Anciennement, chaque pays avait ses 
productions spéciales : on fait maintenant de tout et partout. Il 
s'est fait de même une révolution complète dans la production 
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et le commerce horticoles. L'Italie et l'Espagne, .favorisées par 
leur climat et par des tarifs de transit injustement faits en leur 



IMPORTATIONS DE PRODUITS HORTICOLES 


NATURE 

DES PRODUITS 


PRINCIPALES 

PROVENANCES 


1884 


1889 


1886 


Légumes secs 
et leurs farines. 


Italie. Turquie, 
Egypte. 


Kil. 73.146.410 
Val. 17.555.138 


75.981.139 
19.755.096 


72.ÇÔ9.884 
18.878.357 


Pommes 
de terre. 


Belgique, 
Allemagne. 


Kil. 19.S09.765 
Val. 1.560.781 


17.809.373 
1.602.844 


18.083.800 
1.637.542 


Marrons 
et châtaignes. 


lUlie. 


Kil. 4.515.957 
Val. 993.511 


3.979.077 
875.397 


5.390.050 
1.185.812 


Citrons, or anges 
et leurs variétés. 


Espagne, 
Algérie, Italie. 


Kil. 52.866.033 
Val. 11.929.138 


42.697.414 
16.888.608 


49.697.414 
49.878.966 


Fruits frais 
de table. 


Belgique, 
Italie, etc. 


Kil. 11.562.005 
Val. 6.937.203 


JO. 068. 523 
5.537.688 


15.005.174 
8.252.846 


Raisins. 


Grèce, Turquie, 
Espagne. 


Kil. 62.056.136 
Val. 49.644.909 


95.350.B24 
95.350.824 


88.408.808 
88.408.808 


Amandes, noix 
et noisettes. 


Italie, 
Espagne. 


Kil. 4.150.000 
Val. 4.150.000 


5.351.358 
6.421.630 


4.279.671 
5.135.167 


Plants d'arbres. 


Divers. 


Kil. 1.482.425 
Val. 1,408.304 


1.573.657 
1.494.974 


1.597.435 
1.517.163 



faveur, nous envoient de plus en plus leurs légumes, leurs fruits 
et leurs Raisins de primeur que l'Algérie mieux connue pourrait 
nous fournir. Ne l'oublions pas ; si le prix des subsistances s'est 
élevé, nos besoins ont augmenté bien davantage : il faut que 
nos efforts, notre production aillent de pair avec ces besoins. 
Tout autour de nous s'élève une concurrence formidable. Je ne 
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citerai qu'un fait, la production du Raisin ; on a, près de 
Bruxelles, à Hoeylaert, le fer, le charbon, le verre, la main- 



1 II 

EXPORTATIONS DE PRODUITS HORTICOLES 


NATURE 

DES PRODUITS 


EXPORTÉS EN 


1884 


1885 


1886 


Pommes 
de terre. 


Angleterre, Algérie, 
Belgique, etc. 


Kil. 120.028.951 
Val. 9.692.316 


104.321.033 
9.388.893 


101.363.644 
9.122.728 


Légumes secs 
et leurs farines. 


Belgique, Algérie, 
Angleterre, etc. 


Kil. 20.028.781 
Val. 5.207.483 


19.503.273 
5.460.917 


14.652.886 
4.102.808 


Marrons 
et châtaignes. 


Angleterre. 


Kil. 8.179.468 
Val. 1.963.073 


7.133.363 
1.712.007 


7.287.909 
1.749.698 


Citrons 
et oranges. 


Angleterre, 
Allemagne, etc. 


Kil. 1.800.019 
Val. 504.005 


2.254.868 
1.014.691 


3.002.106 
1.380.948 


Fruits frais 
de table. 


Angleterre, 
Belgique, Suisse, etc. 


Kil. 33.576.332 
Val. 21.824.616 


35.446.245 
21.267.747 


33.911.426 
20.346.856 


Raisins. 


Allemagne, 
Angleterre, etc. 


Kil. 129.389 
Val. ^ 97.042 


115.256 
115.256 


267.613 
267.613 


Amandes 
et noix. 


Angleterre, 
Étets-Unis, etc. 


Kil. 9.387.122 
Val. 7.509.698 


9.539.196 
9.539.196 


11.566,836 
11.566.856 


Fruits secs 
et tapés. 


Angleterre, 
États-Unis, etc. 


Kil. 11.641.535 
Val. 3.492.460 


12.897.613 
6.448.807 


12.557.834 
6.278.917 


Légumes verts. 


Angleterre, 
Belgique, etc. 


Kil. 21.458.000 
Val. 7.510.303 


30.974.477 
12.389.791 


25.910.053 
10.364.020 


Plants d'arbres. 


Divers. 


Kil. 1.325.246 
Val. 1.319.456 


1.388.901 
1.258.984 


1.693.864 
1.609.171 



d'œuvre à meilleur marché que chez nous, et, par suite, des 
serres pratiques très économiques. Là, les frères Sohi^, de 
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Tïiùdestes cultivateurs, ont commencé, en 1865, à construire une 
quinzaine de serres à Vignes; ils ont aujourd'hui près de 4 hec- 
tares entièrement consacrés aux Vignes sous verre : une col- 
line entière en est couverte, car, autour d'eux, plus de trente 
horticulteurs ont suivi leur exemple. Il se fabrique là du Raisin 
(lui se vend partout, en toute saison, et môme aux halles de 
Paris, quand nous croyons que notre climat et notre habileté 
devraient nous donner le monopole de cette culture. 

Je terminerai cette note en examinant la valeur des fruits 
importés en Angleterre, notre principal acheteur; les rapports 
o m ciels de 1886 ne sont pas encore publiés. 



FRUITS FRAIS IMPORTÉS EN ANGLETERRE EN 1885 


1 PROVENANCE 


BUSHELS 
1 bushel = 36 litres 34 


VALEUR 
lliv.st. = 25fr.22 


ï Yance '. .... 


522.278 biishels. 
632.076 
586.453 » 
550.290 
253.696 
169.868 
19.312 
.11.202 
8.988 


482.829 liv. 

310.985 » 

212.669 ). 

150.882 » 

^ 96.174 » 

80.096 » 

21.072 » 

10.923 .. 

113 » 


ilsDagne 


Hollande 


[telgique 


Alltîmagne 


Portugal. . . 


Açores 

Madère 


Autres navs 


Totaux 


2.764.163 bushels. 


1.370.742 liv. 



Si nous comparons les tableaux ci-dessus avec celui que j'ai 
donné en 1884, pour les années 1874 et 1882, on voit une baisse 
Berisible dans les importations de TAllemagne. Au contraire, la 
Belgique, la France, TEspagne surtout, ont augmenté leurs 
envois. En ce qui concerne les Pommes seulement, dont rem- 
ballage et la conservation sont des plus faciles, et pour lesquelles 
le Canada et l'Amérique du Nord ont fait des installations frigo- 
lifîques et des navires spéciaux, nous voyons un accroissement 

dby Google 



Digitized b 



énorme d'importation des États-Unis, qui en auraient expédié 
pour plus de 1 1 millions de francs. 

Gomme on le voit, ce sont les pays les plus éloignés qui nous 
font la concurrence la plus redoutable. Tâchons de reprendre 
le rang qui nous appartient; ne perdons pas un instant; faisons 



POMMES IMPORTÉES EN 1885, EN ANGLETERRE 


PROVENANCE 


BUSHELS 


VALEUR 
en livres sterling 


États-Unis 


1.349.798 bushels. 

418.280 - » 

291.746 

152.972 » 

101.580 » 

42 415 » 

19.733 » 

9.234 . » 

1.909 » 


440.925 liv. 

105.596 » 

91.545 » 

31.232 » 

25.407 » 

11.851 » 

7,906 >) 

2.162 i> 

402 » 


Belgique 


Canada ', 


France. 


Hollande. 


Allemagae 


Portugal 


Iles de la Manche 

Autres pavs 


Totaux 


2.387.685 bushels. 


707.031 liv. 



partout, dans les campagnes comme en Belgique, des confé- 
rences instructives, ici pour combattre le mildiou, là pour 
enseigner la fabrication rationnelle du cidre; exigeons l'ensei- 
gnement horti(?ole dans les écoles ; mjiltiplions. les jardins des 
instituteurs; donnons des prix aux meilleures fermes fruitières; 
plantons des arbres fruitiers où faire se peut, le long des routes, 
contre les pignons et les murs des bâtiments ruraux; choisis- 
sons pour nos fruits les variétés précoces et tardives; étudions 
les meilleures méthodes de dessiccation pour l'exportation et la 
conserve; répandons les bonnes variétés de fruits à cidre; proté- 
geons les oiseaux utiles; faisons connaître, enseignons à détruire 
les parasites végétaux et animaux; enfin, sachons tirer de nos 
fruits une eau-de-vie qui sera moins malsaine que les falsifica- 
tions actuelles : là est le progrès et le véritable patriotisme. 



Paris. — Imprimerie G. Rougier et Cie, rue Cassette* 1; 
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